
Dermanyssus gallinae 
 

Connu sous le nom de : Pou Rouge 

 

Introduction 

 

Dermanyssus gallinae est un ectoparasite et une gale des volailles et d’autres espèces d’oiseaux 

(sauvages et domestiques). 

D. gallinae ressemble à la mite araignée. Les mites ont un corps gris ou blanc, qui devient rouge 

lorsqu’ils se sont gorgés de sang. Ils ont peu de poils sur le corps, et de longues pattes terminées par 

une ventouse et deux griffes.  

 

D. gallinae sont un des nuisibles les plus sérieux des volailles. Les mites touchent les poulets 

directement et indirectement, et peuvent servir de vecteurs pour des maladies telles que la 

salmonellose et la spirochétose aviaire. D. gallinae peut aussi parasiter le bétail, mais leur relation 

avec leurs hôtes mammifères est peu comprise. 

 

D. gallinae peut aussi parasiter l’homme et entrainer une dermatite et des lésions de la peau. 

 

Distribution 

 

Japon, Australie, Brésil, et la plupart de l’hémisphère Nord y compris l’Europe et les USA. 

 

Animaux Touchés 

 

Les volailles (spécifiquement les poules pondeuses) sont l’hôte principal de D. gallinae, mais une 

variété d’espèces sauvages et domestiques peuvent aussi être infestée. La mite peut aussi toucher 

les mammifères et les hommes, en particulier lorsque il y a une cohabitation avec des oiseaux. Les 

infestations sont souvent transitoires, et ne se produisent que lorsque l’hôte aviaire est indisponible 

(par exemple lorsque les jeunes oiseaux quittent le nid dans un loft).  

 

Les poussins et les oiseaux jeunes sont plus souvent touchés. 

 

Cycle de Vie 

 

Il y a 5 stages de vie : œuf, larve, protonymphe, deutonymphe et adulte. A part la larve, chaque stage 

a besoin d’un repas de sang pour accéder au prochain stage. 

 

Dans des conditions optimales, le développement des mites peut être accompli en moins d’une 

semaine. Les adultes vivent loin de leur hôte pour la majorité du temps et peuvent survivre plusieurs 

mois sans se nourrir.  

 



Les mites vivent dans des interstices étroits dans les bâtiments, par exemple dans les fissures d’un 

mur et y restent pendant la journée. C’est souvent pendant la nuit que les mites vont prendre leur 

repas de sang. 

 

Signes Cliniques 

 

D. gallinae sont des mites suceuses de sang, qui entrainent des lésions sur la poitrine et les pattes des 

poules. Il y a aussi douleur, irritation, agitation et une chute de la ponte. Il y a un développement 

local de pustules, de squames, de croutes, d’hyperpigmentation et une perte de plumes. S’il y a une 

infection secondaire, les lésions peuvent sentir fétides. 

 

En grand nombre, D. gallinae entrainent une anémie qui se manifeste par pâleur, faiblesse et 

léthargie. La pâleur est particulièrement prononcée sur la crête et la caroncule. 

 

Les poussins nouveau-nés meurent rapidement s’ils sont infestés. 

 

Diagnostic 

 

Il y souvent un historique d’une chute de la ponte, d’une anémie et d’une mortalité chez les oiseaux 

jeunes ou malades. Parfois les mites sont visibles sur les oiseaux ou in refugia dans les alentours. 

 

Les points rouges  sur les coquilles d’oeufs (correspondant aux mites écrasées ou à leurs déjections) 

peuvent aussi servir au diagnostic. 

 

Des pièges spécifiques faits de carton ondulé peuvent servir à contrôler les locaux pour la présence 

de la mite. 

 

Traitement 

 

Les ectoparasiticides, appliqués directement aux poules ou aux locaux pendant le vide sanitaire, sont 

la méthode de contrôle primaire. Les règles d’hygiène alimentaire et les périodes de rappel doivent 

être suivis. Les différents composés peuvent être utilisés en rotation pour minimiser les résistances. 

L’ivermectine n’est pas efficace contre D. gallinae. 

 

Prévention 

 

En plus du traitement, des agents d’analyse de risque et de contrôle biologique et une amélioration 

des locaux aident à prévenir la maladie. 
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